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Hôpital : les psychologues expriment leur mal-être
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Précarité, temps partiels, bas salaires : dans le cadre d’une grève

nationale hier suivie à plus de 70 % à Niort, les psychologues

hospitaliers ont vidé leur sac.

Deux voire trois temps partiels pour remplacer un collègue qui part à la retraite, 66 

% de contractuels sur l'hôpital de Niort qui ne profitent évidemment pas des

avantages de la fonction publique, pas de stabilité d'emploi, pas d'avancements

d'échelons et d'évolutions de carrières. Après les sages-femmes, les psychologues

hospitaliers qui ne sont ni médecins ni paramédicaux, ont exprimé leur mal-être hier,

dans le cadre d'un mouvement de grève national à l'appel d'une intersyndicale CGT,

CFTC, Sud et SNP (Syndicat national des psychologues). Et le moins que l'on puisse

dire, c'est que la liste de leurs revendications est longue.

Seulement une vingtaine de titulaires

Après un premier mouvement de grogne en septembre, auquel près de la moitié des

53 psychologues de l'hôpital de Niort avaient participé, 72,5 % d'entre elles (la

profession est très largement féminisée) ont débrayé lors de la pause méridienne. FO,

qui n'appelait pas à la grève, a localement participé au mouvement en allant déposer

ses revendications à la préfecture.

A Niort, une vingtaine seulement des 53 psychologues sont titulaires, comme Corinne :

« Nous sommes de moins en moins nombreuses, et les postes sont morcelés sur des postes à temps partiel affectés à des contractuels. Et cela bien entendu au détriment de

la qualité du travail. En cancérologie, une contractuelle à 40 % et moi à temps plein, devons être à l'écoute de 800 à 1.000 nouveaux malades chaque année, sans parler des

familles… ».

Marie, elle, a cumulé pendant cinq ans des CDD de 6 mois, avant de devenir contractuelle à Niort : « J'ai la chance d'être à temps plein, mais à 40 ans avec un bac plus 5 et

5 années de spécialisation, je gagne 1.500 € par mois. La difficulté vient aussi qu'il y a trop de psychologues. Nous étions 70 à postuler sur le poste que j'ai finalement

obtenu… ».

Les psychologues niortais ne sont pas totalement déprimés : la direction de l'hôpital s'est engagée dans une réflexion visant à structurer la profession des psychologues.

nr.niort@nrco.fr
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A la pause méridienne, les psychologues niortais ont fait publiquement connaître leur

mécontentement dans le hall de l'hôpital.
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